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À NOTER SUR VOS TABLETTES
JEUDI 28 SEPTEMBRE DU 10 AU 12 OCTOBREAUJOURD’HUI

#UPHEROS Clermont spécial
Recherche à Epicentre à 18 h 30,

avec Pierre Schiano directeur du

projet Cap20-25, qui témoignera sur

le label I SITE obtenu par l’Université

Clermont Auvergne.

Les Trophées des entreprises
dans le Cantal seront décernés
à partir de 18 h 30, au centre des
congrès, à Aurillac.
Cette première édition est
coorganisée par La Montagne et
la CCI du Cantal.

MARDI 3 OCTOBRE
Dans le cadre de la Semaine de la finance responsable,

conférence-débat sur le thème « L’Investissement
Socialement Responsable : donner du sens à
son épargne ». À 18 h dans l’amphi de CCI Forma-

tion - Campus La Pardieu, 14, rue Jean-Claret à

Clermont-Fd.

La conférence internationale XLDB
(pour Extremely large databases

conference), dixième du nom, se tient

pour la première fois en dehors des

Etats-Unis et ce sera au casino de Royat

du 10 au 12 octobre.

En kiosques. Le n° 11 de La Montagne Entreprendre, septembre-octobre, est disponible.

BOIS ET DÉRIVÉS■ Développement et transmission réussie pour l’entreprise issoirienne qui fête ses trente ans

Gabriel a fait fructifier la veine familiale

Olivier Choruszko

T out commence dans
un champ de bettera­
ves. Un terrain isolé

que Michel Gabriel inves­
tit en juin 1987, en bordu­
re de l’aérodrome d’Issoi­
re­Le Broc. Joli symbole
pour celui qui veut voler
de ses propres ailes !

Le jeune entrepreneur
venait de quitter une so­
ciété spécialisée dans la
vente de bois aux particu­
liers pour créer sa propre
boîte. « Je voulais faire de
la vente aux profession­
nels », raconte Michel Ga­
briel. Sa société éponyme
démarrait avec cinq em­
ployés. Prélude à l’une des
plus belles réussites fami­
liales du bassin issoirien.

Des rachats et
un rayonnement
régional

Trente ans plus tard, le
local – en bois, bien sûr –
où Michel Gabriel a négo­
cié ses premières com­
mandes est toujours là.
Mais autour, quelle méta­
morphose ! Quarante­huit
magasiniers, vendeurs, et
autres chauffeurs livreurs
s’activent aujourd’hui sur

un site de 2,4 hectares et
dans près de 12.000 m2 de
locaux.

C’est qu’il faut de la pla­
ce pour entreposer des
tonnes de panneaux bois,
pour sécher d’énormes
grumes préalablement dé­
coupées, et accompagner
petits et grands projets de
charpente, parquet, ou
isolation.

L’entreprise ne s’est pas
seulement agrandie sur

place. Elle s’est aussi éten­
due au­delà des frontières
du Broc. Quatre agences
ont été créées à Vichy,
Monistrol­sur­Loire, Le
Puy­en­Velay et Clermont­
Ferrand.

Dans la riche biographie
de Gabriel également : la
création de la société Dé­
coupe industrielle de pan­
neaux (DIP) à Issoire,
aujourd’hui spécialisée
dans les cloisons sanitai­
res pour collectivités,

« lesquelles équipent 70 %
des cabines sanitaires en
France », le rachat de
Chambriard à Brioude,
devenue Bois Industriel, et
d’une autre société dans
l’Allier. Soit trois entités au
total, 80 personnes en tout
et près de 25 mil l ions
d’euros de chiffres d’affai­
re par an.

Le secret de cette belle
croissance ? « Je n’ai rien
fait d’exceptionnel ! », élu­

de Michel Gabriel modes­
tement. Le chef d’entre­
prise préfère parler des
valeurs familiales, socle
solide sur lequel a poussé
« son bébé » et qui assure
aujourd’hui encore sa pé­
rennité.

L’autre facette de cette
saga, c’est une transmis­
sion réussie. En 2015,
quand le fondateur, arrivé
à l’âge de la retraite, a
voulu tourner la page de
Gabriel, il s’est tout natu­

rellement tourné vers sa
fille, Stéphanie Wacker.
Olivier, son fils, dirigeait
déjà DIP et Bois Industriel
et Emannuel Wacker, son
gendre, travaillait aussi
dans l’entreprise.

Le changement a été ra­
dical pour Stéphanie : elle
était avocate. Mais sacré­
ment enthousiasmant. « Je
me suis dit “pourquoi
pas ?” », raconte celle qui
a troqué le barreau pour
les poutres. « J’ai grandi
dans le bois. Et puis, on a
la chance d’avoir une en­
treprise qui a su se déve­
lopper et qui a su garder
un esprit d’équipe. »

Esprit qui mêle écoute,
passion, persévérance et
qui, selon Michel Gabriel,
fait la force des PME face
a u x g r a n d s g r o u p e s .
« J’espère qu’il y aura en­
core beaucoup d’entrepri­
ses comme ça ! ».

Quand le patron à la car­
rure de rugbyman a fêté
ses soixante ans, ses sala­
riés lui ont offert un tee­
shirt de l’ASM dédicacé.
Un autre beau symbole
pour fermer une page de
l’épopée Gabriel. Et en
ouvrir une autre. ■

Au Broc, près d’Issoire, l’en-
treprise Gabriel, spécialisée
dans le bois et ses dérivés, a
su devenir leader dans son
domaine tout en conservant
son esprit familial.

VALEURS. Michel Gabriel, avec sa fille, son fils et son gendre, a transmis une entreprise mais pas seulement… PHOTOS FRED MARQUET
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80
salariés répartis dans
trois sociétés

25
millions d’euros de chiffre
d’affaires

■ EN CHIFFRES


